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Le ressenti de l’artiste (1/1)

« Le cinquième sens ou la mémoire des doigts est ma première exposition. 
Le toucher est essentiel dans mon travail. A tous les stades. Que ce soit le dégrossissage, le modelage, ou le polissage, que se soit de la pierre ou de la terre, ce sont mes doigts qui dirigent la réalisation de la pièce tout autant que ma réflexion. Il ne s'agit pas du geste mais du toucher. C'est la mémoire de mes doigts qui corrige souvent ma pensée.
Les mains sont tout un corps, elles se suffisent. On peut fermer les yeux avec une main dans sa main et posséder tout son corps. » 

Le choix scénographique (1/1)

Les œuvres présentées sont principalement des personnages féminins, corps en extension ou repliés, dans une expression de détente ou de mouvement.

Pour les montrer, le parti pris a été de s’attacher aux valeurs exprimées par leur auteur : sensibilité du toucher, simplicité, sensualité. Par leur petite taille et leur fragilité les pièces appellent à un regard proche et attentionné : elles sont ainsi présentées à hauteur des yeux. Parallèlement le déroulé de l’exposition permet de s'éloigner et de s'approprier les oeuvres sous des angles différents.

Les œuvres sont mises en espace selon leur forme (verticalité, horizontalité, formes allongées, fermées ou en mouvement) sans respecter un ordre chronologique. Comme l'artiste l'a exprimé, ses oeuvres prennent naissance au fil de ses sensations et découvertes sans conceptualisation extrême. En conséquence la mise en espace respecte ce choix et présente les oeuvres selon leur forme et attitude. 

Les matières des sculptures, pierre, bronze ou terre cuite, attisent, grâce à cette mise en espace, le cinquième sens des visiteurs, le toucher. Des tissus suspendus permettent de montrer des détails agrandis des œuvres. Des lumières diffuses donnent une impression à la fois plus intimiste et plus "dramatique".

Patrick Renauld, Un parcours artistique imprévu (1/2) 

Naissance de Patrick Renauld à Neuilly en 1948

L’artiste grandit  entre la région parisienne pour la scolarisation et les bords de Loire chez son grand-père pour les vacances. Ce dernier l’initie très vite à l’observation du paysage et à la protection de la nature. Dans cette grande propriété peuplée de statues en pierre disséminées sur tout le parc, le regard déjà, est impressionné. C’est sa première rencontre avec la représentation de personnages sculptés dans la pierre. Ce sont des faunes, personnages étranges, figures mythologiques romaines. De cette période, Patrick Renauld  garde un souvenir intense qui réapparaîtra bien plus tard.

Après des études de droit à Nanterre, sa profession l’amènera à lutter contre la fraude sur les objets d’art. C’est au cours de cette seconde rencontre quotidienne avec l’art qu’il va développer, à son tour, peut-être inconsciemment, cette envie de représenter « la mémoire des doigts ». 

Son parcours professionnel l’amènera à résider – toujours autour du bassin méditerranéen – à Rabat, Alger, Bucarest, Sarajevo, Beyrouth.

Il commencera par la sculpture du bois, dont il apprécie la senteur et le toucher. Un morceau de bois rétif l’amènera à modeler la terre. Cette matière lui permettra de représenter ce que ses doigts voulaient exprimer après des décennies d’observation.

C’est à l’âge de 50 ans que surgira, sous l’effet du hasard, l’envie de représenter dans la pierre. Le déclic viendra d’un cadeau aussi inattendu qu’exceptionnel : Une magnifique pierre rose du Liban. Il  a rendu ce cadeau sous la forme d’un visage d'ange. Lentement, ses mains vont alors parcourir d'autres pierres et modeler d'autres terres.

Le souvenir des mains représentées par Auguste Rodin qui l’ont fasciné, adolescent, par leur finesse, leur élégance, a ressurgi. 

Patrick Renauld, Un parcours artistique imprévu (2/2) 

« Quand on frappe la pierre, elle nous répond. Elle nous envoie, une résonance, une musicalité, j'ai lu qu'en mettant son oreille sur une des pierres d’une pyramide, on pourrait entendre le chant des tailleurs et le rythme de leurs outils  », résume Patrick Renauld.

Pour modeler, Il ne pense pas une forme à l’avance, il la trouve en laissant ses doigts malaxer la terre pour en découvrir la représentation qui apparaîtra et la sensualité qui s’en dégagera. Il travaille, sans modèle, ce qui lui permet d’aller à l’essentiel avec le toucher.

Le bronze est un matériau qui permet de conserver l’œuvre à l’abri du temps qui passe. Un moule est taillé et confié à un fondeur qui permettra à la pièce de prendre sa forme définitive.  Avec le bronze on obtient une patine et une couleur bleu-vert à chaque fois différente. 

Vivant une activité professionnelle très dense, l’art est une sorte d’exutoire par où s’épanche son besoin de création.

Cette première exposition dévoile un artiste sensible, d’une très grande retenue et humilité lorsqu’il s’agit de raconter la genèse de ses oeuvres.

L’artiste présente son travail de création (1/2)
« … La mémoire des doigts 

Ne pas toucher …

Mais alors comment peuvent-ils se souvenir de ce qu'on leur a montré? 
On devrait pouvoir mesurer la qualité d'une oeuvre à sa capacité d'attirer la caresse. 
Je suis convaincu que certaines oeuvres qui ont su correctement absorber la mémoire des doigts ont une capacité d'attirer la caresse plus importante que d'autres dont le poli est parfait.

Le travail du bois a occupé mes mains pendant 30 ans sans vraiment traduire ma pensée. Du placage, des demi coques de bateaux, jusqu'au jour où les veines d'un morceau d'olivier particulièrement rétif à se transformer, m'ont placé un peu d'argile sous les doigts. 
Un vieux bidon, l'anxieuse griserie de la cuisson, les pièces qui éclatent. Puis la découverte du bronze au Liban avec un sculpteur - fondeur arménien plein de talent. 
Mon travail d'autodidacte s'inspire de ce qu'il a sous les yeux et élabore à partir de ce dont il se souvient. Et souvent, partir de l'imagination des autres et suivre un autre chemin.

Tout a été dit ou fait mais je trouve du plaisir à redire et à refaire. Peut être une forme, un profil a-t-il été oublié et vais-je le découvrir?.
L’artiste présente son travail de création (2/2)
Le travail du bronze …

J'ai essayé de comprendre pourquoi je commençais toujours mes pièces représentant une femme par leur dos. 
Le dos me paraît toujours plus évocateur, plus sensible et aussi plus secret. 
En commençant par le dos je bâtis le mouvement et l'âme de ma pièce en laissant toute la place à mon imagination pour qu'elle me suggère ce que le dos cache encore. En fait, il me fait rêver et la pièce se crée. 

 … de la terre cuite …

Pour modeler, je ne pense pas une forme à l’avance, je la trouve en laissant mes doigts malaxer la terre pour en découvrir la représentation qui apparaîtra.

… de la pierre
Il y a un paradoxe émotionnel entre le toucher que j'exprime et la matière utilisée. 
Bien sûr l'idée est là, bien dans la tête. Mais c'est oublier qu'autre chose est déjà dans la pierre et s'imposera au ciseau de l'amateur. »
Les œuvres présentées (1/1)

	Nom de l'œuvre
	Matière
	Hauteur 

en cm
	Largeur 

en cm
	Poids 

en kg

	Reveuse
	Bronze
	30
	9
	6

	Introspection
	Bronze
	24
	23
	6,5

	Danseuse
	Bronze
	50
	12
	5

	Dévoilée
	Bronze
	35
	26
	5

	Entre chat 
	Bronze
	37
	12
	4

	Farfadette
	Bronze
	40
	21
	4

	Mains
	Bronze
	17
	12
	6

	Colonne du temple
	Bronze
	41
	9
	4

	Vertueuses
	Bronze
	30
	25
	4

	La Caresse
	Bronze
	40
	14
	10

	Le danseur
	Bronze
	32
	11
	4

	L'envol
	Bronze
	35
	12
	4

	L'ivoirienne
	Bronze
	50
	10
	4

	Etirement
	Pierre
	53
	16
	12

	Hammam
	Pierre
	23
	20
	6

	Plaisir d'Elle
	Pierre
	9
	40
	6

	Ernestine
	Pierre
	12
	37
	4

	Au-delà
	Terre cuite
	20
	18
	3

	Réveil d'Elle
	Terre cuite
	16
	6
	0,5

	Sortie de bain
	Terre cuite
	30
	32
	3,5

	Sieste
	Terre cuite
	7
	30
	1

	1er mars 2001
	Terre crue
	36
	6
	1

	Pied de mains 
	Terre cuite
	35
	7
	1,5

	Pensive
	Terre cuite
	35
	15
	1,5

	Contact
	Terre cuite
	22
	28
	1


L’espace public des Journaux officiels (1/1)

Les Journaux officiels, éditeurs et diffuseurs des textes législatifs et réglementaires de la République française disposent d’un espace d’accueil du public qu’ils mettent, pendant un mois, à disposition des œuvres du sculpteur Patrick Renauld.

Ce lieu public situé en plein cœur de Paris, près de la Tour Eiffel, présente un réel intérêt pour exposer des œuvres d’art.

Cette exposition est l’occasion d’une rencontre entre les publics des Journaux officiels et la création artistique. Les Journaux officiels souhaitent faire connaître davantage leur lieu d’accueil, la librairie, ainsi que les informations qu’ils mettent à disposition des citoyens sur support papier ou numérique dans l’accomplissement de leur mission de service public.

La librairie des Journaux officiels

L’espace public des Journaux officiels se partage entre la librairie et la salle de consultation. Des agents sont chargés, en utilisant un système spécifique de recherche documentaire sur Intranet, d’analyser chaque demande et de donner les références des textes et ouvrages recherchés. Tous les documents édités par les Journaux officiels sont consultables dans une salle réservée à cet effet, au niveau 2 de la librairie, l’espace consultation. Au cœur de la librairie, des bibliothèques pivotantes présentent en libre service l’ensemble des ouvrages législatifs et réglementaires édités par les Journaux officiels ainsi que les publications d’autres éditeurs publics. Tous les documents sont classés par thèmes : culture, travail, administration, statuts de la fonction publique...

Les derniers numéros des 40 périodiques des Journaux officiels sont également accessibles dans cette zone.

La librairie est située au 26, rue Desaix Paris 15ème.. Elle est ouverte du lundi au vendredi de 8h30 à 17h15.
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